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J a c q u e s  M e r c i e r
C h e f  d ' o r c h e s t r e

Jparis Niloie ail er émier prix Ce dervatoire nacional supérieur de Musique de

année il est Premier prix du Concours International de Jeunes Chefs d'Orchestre de
Besançon et Lauréat de la Fondation de la Vocation.

Jacques Mercier entame rapidement une carrière internationale. Il dirige de
prestigieuses formations : l'Orchestre de Paris, l'Orchestre national de Radio France,
le London Symphony Orchestra, l'Orchestre philharmonique de Stockholm, l'Or-
chestre philharmonique de Moscou, l'Orchestre de la Suisse Romande...

Qualifié de «Souveräner Dirigent» à Berlin, Jacques Mercier se produit égale-
ment au Festival de Salzbourg, tout comme à Bucarest, Helsinski, Madrid où il est cité

par la critique comme «l'un des meilleurs chefs français et européens de sa généra-
tion».

De 1982 à 2002, Jacques Mercier est Directeur artistique - Chef permanent de
l'Orchestre national d'Ile de France. Il développe une politique artistique exigeante et
ambitieuse qui vaut à cet orchestre d'être reconnu aujourd'hui comme une formation
de tout premier plan. La critique ne tarit pas d'éloges sur le travail accompli par
Jacques Mercier et sa formation :

«Déployant une énergie et un enthousiasme communicatifs, Jacques Mercier est
parvenu à hisser sa formation au premier rang des orchestres français» (Olivier Bel-
lamy - L'Événement du Jeudi).

«Jacques Mercier a fait la preuve irréfutable de son grand talent, fait de préci-
sion et de maîtrise, mais aussi de flamme et de panache» (Pierre-Petit - Le Figaro).

«L'Odif s'impose, sous la houlette de Jacques Mercier, comme l'une des
meilleures phalanges symphoniques nationales» (C.C. - France Soir).

En 1995, l'Orchestre national d'Ile-de-France reçoit un Hommage Spécial lors
de la soirée des Victoires de la Musique Classique.

Durant 7 années, Jacques Mercier a été Chef permanent du Turku Philharmo-
nic en Finlande. Une expérience déterminante dans son approche des œuvres des com-
positeurs du Nord de l'Europe comme Sibelius dont il s'attache à faire découvrir le
répertoire en France. Mais son talent fait de précision, de rigueur, de finesse et d'une
extrême sensibilité, s'illustre également à merveille dans le répertoire français des
XIX et XX siècles jusqu'à la musique d'aujourd'hui qu'il défend avec passion. Des
créations, parmi lesquelles celles de lannis Xenakis, Luis de Pablo, Philippe Manoury
et Wolfgang Rihm sont inscrites à son répertoire.
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Pour le choix de ses enregistrements Jacques Mercier fait preuve de curiosité et
de pertinence. On lui décerne le Grand Prix de l'Académie Charles Cros pour Bacchus
et Ariane et Mélodies d'Albert Roussel et le Prix de l'Académie du disque lyrique pour
Djamileh de Bizet. Son dernier enregistrement Le Martyre de Saint-Sébastien de Clau-
de Debussy paru chez RCA a obtenu Le Choc du Monde de la Musique.

Dans le domaine de l'opéra, Jacques Mercier dirige tout particulièrement des

œuvres issues du répertoire français : Carmen, Faust, Béatrice et Bénédict, Dialogues
des Carmélites...

Élu «Personnalité musicale de l'année 2002» par le Syndicat professionnel de la

critique dramatique et musicale, Jacques Mercier est aujourd'hui chef permanent et
directeur artistique de l'Orchestre national de Lorraine à Metz, se fixant pour objectif
d'amener cette phalange au tout premier plan.
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E v g u e n i y  A l e x i e v

B a r y t o n

Né en Bularie, gueniy Alexiev étudie le chant au Conservatoire National de
? Sofia auprès de Nicola Vassilev, soliste de l'Opéra de Sofia.

En février 1993, il est invité à l'Opéra de Marseille pour un concert organisé par
l'association Mario Del Monaco puis à l'Opéra d'Avignon par Raymond Duffaut pour

le «Tremplin des Jeunes Chanteurs» . La même année, il remporte le premier prix
d'Opéra au concours d'Alès. Finaliste du Concours de la Chambre Syndicale des
Directeurs de Théâtres Lyriques Français, il est remarqué par Antoine Bourseiller qui
l'engage dans la production de Don Giovanni. Il interprète avec Jean-Claude Malgoire
le rôle de Don Basilio (Le Barbier de Séville de Paisiello) et de Figaro dans Les Noces
de Figaro.

En 1995, il intègre le Centre de Formation Lyrique de l'Opéra National de Paris
et la même année, est lauréat du Concours International de Chant « Luciano Pava-
rotti » à Philadelphie. Il participe alors à différentes productions en France : Eugène
Onéguine à l'Opéra de Lille, La Didone de Cavalli sous la direction de Christophe
Rousset à l'Opéra Comique, Pelléas et Mélisande à l'Opéra de Nantes et L'Appel de la
Mer d'Henri Rabaud à l'Opéra de Nancy sous la direction de Marc Foster. Il est invi-
té à l'Opéra National de Prague pour le rôle de Ping dans Turandot, au Chiemgauer
Festival en Allemagne avec l'Orchestre Symphonique de Munich pour le rôle de Figa-
ro dans Le Barbier de Séville, rôle qu'Eve Ruggieri lui proposera au Festival d'An-
tibes.

En 1998-2000, en troupe en Allemagne, Evgueniy Alexiev aborde des rôles tels

qu'Eugène Onéguine, Don Giovanni, Marcello dans La Bohème, Le Comte dans Les
Noces de Figaro, Sharpless dans Madame Butterfly, Escamillo dans Carmen, Le Père
dans Haensel und Gretel...

Il chante à l'Opéra de la Monnaie à Bruxelles dans un Concert-Gala avec Gwe-
net Jones, Paata Burgiuladze et Leontina Vaduva.

A l'Opéra de Nürnberg, il chante G. Germont dans La Traviata puis interprète
le rôle de Figaro dans Les Noces de Figaro à l'Opéra de Gratz en Autriche, d'Alberti
dans Robert le Diable de Meyerbeer au Staatsoper de Berlin sous la direction de Marc

Minkowski et de Figaro dans Le Barbier de Séville à l'Opéra de Thessalonique en
Grèce .

A l'occasion de «l'année Verdi», il interprète des rôles comme Rigoletto, Jago,
Don Carlos di Vargas, Ford, Amonasro, Rodrigue dans une série de concerts avec les
orchestres symphoniques de Munich et de Berlin.
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Il chante le rôle de Papageno dans La Flûte enchantée, production de Claude
Santelli avec Alexis Gruss à Paris et le rôle titre de Don Giovanni à l'Opéra de Nice.

Il interprète le rôle du Prince Afron dans Le Coq d'Or de Rimski-Korsakov à
l'Opéra de Nantes, le rôle de Mercurio dans Le Couronnement de Poppée à New-York
(production de l'Opéra d'Amsterdam) et le rôle de Schaunard dans La Bohème à
l'Opéra de Lausanne ; il participe à Ariane de Haendel à Halle, Beaune et Vienne sous
la direction de Christophe Rousset et à la production de La Traviata à l'Opéra de Lau-
sanne. Il est Escamillo dans Carmen au Grand Stade de France.

Plus récemment, il chante dans le Roland de Lully à l'Opéra de Lausanne sous
la direction de Christophe Rousset et fait ses débuts dans le rôle de Renato dans Un
Bal Masqué de Verdi à l'opéra de Tours.

Parmi ses projets, La Vedova Scaltra (Arlecchino) à l'Opéra de Montpellier,
Un Bal Masqué au Grand Théâtre de Reims (Renato), Zauberflöte (Papageno) au Fes-
tival de Lacoste, Rita (Gasparo) de Donizetti et L'Empio Punito au Festival de Radio
France à Montpellier, Il Signor Bruschino à l'Opéra de Lausanne, Carmen (Escamil-
lo) à l'Opéra de Toulon et à l'Opéra de Lausanne, L'Elixir d'Amour (Belcore) à l'Opé-
ra de Saint-Etienne ...



M a g a l i  L é g e r

S o p r a n o

Mai  rest  debut  sa formas

de danse classique et contemporai-

ne. Elle travaille sa voix et décide
par la suite d'entrer au Conserva-

toire National Supérieur de
Musique de Paris où elle travaille
deux ans avec Christiane Eda-Pier-
re et un an avec Christiane Patard
et obtient le Premier Prix à l'una-
nimité. Dans le cadre des activités
du CNSMP, elle chante le rôle du
Rossignol et de la Princesse dans
L'Enfunt et les Sortilèges à la Cité
de la Musique de Paris, à l'Opéra
de Rennes et à l'Opéra de Lyon.

Magali Léger débute sa carrière
professionnelle dans le rôle de Clara de Porgy und Bess. Elle interprète également
Adèle dans La Chauve-Souris à la Cité de la Musique, Blondchen dans L'Enlèvement
au Sérail en tournée avee la Compagnie Lyrique Théâtrale, Minette dans La Chatte
Métamorphosée en Femme d'Offenbach mis en scène par André Batisse à Paris et en

tournée, ainsi que Madame Herz dans Le Directeur de Théâtre de Mozart à l'Opéra de
Massy. Elle est alors invitée à l'Opéra de Nantes pour le rôle de Philine dans Mignon
d'Ambroise Thomas puis, au Théâtre du Capitole de Toulouse pour Un Chapeau de
Paille d'Italie de Nino Rota, au Théâtre du Châtelet pour La Belle Hélène et à l'Ope-
ra de Lyon pour Orphée aux Enfers où elle reprend avec un grand succès le rôle d'Eu-
ridice dans Orphée aux Enfers. Elle interprète ensuite Il Tito de Cesti à l'Opéra du
Rhin sous la direction de William Christie, et le rôle de Barbarina dans Le Nozze de
Figaro au Festival d'Aix-en-Provence sous la direction de Marc Minkowski (produc-
tion reprise à Tokyo).

Elle participe ensuite à Peter Grimes à l'Opéra de Montpellier et à la reprise de
La Belle Hélène au Théâtre du Châtelet toujours sous la direction de Mare Minkows-
ki. Elle interprète également les rôles de Frasquita dans Carmen à l'Opéra de Gênes et
de Norina dans Don Pasquale à l'Opéra de Lyon, puis le rôle de La Colorature dans
Elephant Man à l'Opéra de Nice, le rôle de Glaucée dans Médée, création de Michèle

Reverdy, et le rôle de Clorinda dans Il signor Fagotto d'Offenbach à l'Opéra de Lyon.
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